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reellement congue pour son programme : c’est le magasin du
Printemps(fig. 845). Je ne puis le decrire dans toutesses parties:
essayons du moins de d&terminer les conditions invariables de
ces sortes de magasins — qu’on y vende d’ailleurs des etoffes, des
metaux, ou m&medetout.

D’abord, facilit€ d’acces du dehors, par des portes de plusieurs
cötes. Il faut toujours que le passant soit engag£ ä entrer; faci-
lite de circulation, mais aussi facilit@ de surveillance; et enfin

l’aspect! qui .doit >>
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lite de translation Fig. 846. — Magasinsde la Belle Jardiniöre. =
d’un rayon a un

autre : dans ces magasins, tres vastes, la disposition est en gene-

ral un grand hall vitre central, avec des galeries laterales, en
trois et parfois quatre &tages. Si le vitrage central est tres long,
l’acheteur qui aura termine ses emplettes dans la galerie de droite

aura ä faire un parcours long et compliqu& pour se rendre ä la
galerie de gauche. Il faut donc des passerelles pour les reunir;
et commetout ici est lieu de vente, ces passerelles seront encore

des galeries transversales entre deux vitrages. Ainsi, d’une part,
considerations d’eclairage qui demanderaient des vitrages aussi

grands que possible; d’autre part, besoin de communications
qui conduisent ä les diviser : questions delicates de mesure et

d’etude. Le magasin de la Belle Jardiniere (fig. 846) peut encore5 8. 046) pP

 

 


